
Les lundis en christologie 

Dans nos différentes contemplations du Verbe incarné, nous avons mis surtout l’accent sur 

l’incarnation c'est-à-dire sur l’humanité du Christ. Dans cette présente contemplation nous 

aimerions méditer sur le Christ dans le mystère trinitaire.  

La sainte trinité est constituée de trois personnes divines : Le Père et le Fils et l’Esprit. Le 

Christ est la deuxième Personne de la trinité. Il est né du Dieu Père, il est son unique Fils. 

C’est pourquoi nous disons dans le Credo qu’il est engendré non pas créé.  

 Lorsqu’on se situe dans cette perspective, nous pouvons affirmer que le Père est plus grand 

que le Fils. C’est en ce sens que le Christ lui-même affirme : « le Père est plus grand que moi 

» Jn 14,28. La supériorité ici du Père se situe au niveau de la relation : Père et Fils. Cependant 

le lien entre le Père et le Fils ne se résume pas à la relation Père et Fils. L’autre lien qui les 

unit est celui de l’égalité. Car le Fils n’est pas seulement engendré du Père, mais reçoit de lui 

la divinité. Ce qui fait que le Fils partage la même condition divine que le Père. Raison pour 

laquelle le Christ affirme : « le Père et moi nous sommes Un » Jn 10,30.  

En conclusion, entre le Père et le Christ L’unité est à trouver au niveau de la divinité et la 

différence se situe sur le lien : Père et Fils. Les titres : Fils, Verbe attribués à la deuxième 

Personne de la trinité est une affirmation de la différence avec le Père. Alors que quand nous 

appelons la deuxième Personne de la trinité par les titres : Image du Père, Splendeur, Christ et 

Seigneur, nous affirmons l’unité entre les deux premières Personnes de la trinité. A partir de 

ce qui précède on peut comprendre les deux paroles fortes du Christ : « le Père est plus grand 

que moi » et « le Père et moi nous sommes Un ». Car beaucoup d’esprits rusés utilisent la 

phrase : « le Père est plus grand que moi » pour nier la divinité du Christ et son égalité avec le 

Père, pour remettre en cause notre foi en la trinité comme le font les Témoins de Jéhovah. 

Donc Jean 10,30 et Jn 14,28 ne s’excluent pas mais se complètent. On ne pas comprendre de 

manière isolée les deux versets, car il y a une complémentarité. Quel est le rapport entre le 

Fils et le Saint Esprit ? Comment comprendre l’expression : « Il Procède du Père et du Fils » ? 

Quelle est l’histoire de cette affirmation ? Quelle est sa portée théologique et œcuménique 

aujourd’hui ? 


